
 

 
 

FOIRE AUX QUESTIONS : 
 

« Il est difficile d’aimer le sacerdoce aujourd’hui. Tant d’abus, de défections 

chez les prêtres… Aidez-moi à mieux comprendre le mystère du sacerdoce. » 

 

La Vénérable Concepciôn Cabrera de Armida, dite « Conchita », reçut des messages de JESUS 

sur les prêtres. C’est en suivant ces confidences de JESUS aux prêtres que notre réponse sera 

la plus surnaturelle … 
 

LE PRETRE EST CONSACRE POUR CELEBRER L’EUCHARISTIE 

 

Lors de la messe, les prêtres reçoivent, en un certain sens, le pouvoir de concevoir le Verbe fait 

chair, et, de ce fait, ils ont un droit de maternité vis-à-vis de Jésus. En effet, ce sont eux qui le font naître, 

non seulement mystiquement, mais réellement, en chaque hostie, par les paroles créatrices et efficaces 

de la Consécration, qui émanent de la puissance fécondante du Père. De ce fait, chaque prêtre et chaque 

évêque participent à la fois à la grâce de la maternité de Marie et à celle de la paternité de Dieu, ainsi 

qu’au prodige étonnant de l’amour de l’Esprit Saint. C’est pourquoi tout prêtre qui représente le Christ 

dans ce sacrement de l’Eucharistie porte en lui le reflet de Marie et doit devenir semblable à elle. Le 

prêtre doit apprendre à me chérir avec la tendresse et l’amour humain et divin de Marie. 

Voilà un grand secret que je livre à mes prêtres pour leur permettre de devenir semblables à moi : 

Aimer Marie et être aimés d’elle. Car Marie a été intimement unie au Verbe, et au Père. Elle m’a offert 

à lui dans ses mains très pures lors de la Présentation au Temple, lors de ma Passion au Calvaire et à 

chaque instant de ma vie sur terre… 

+ 

Le but principal de l’Incarnation du Verbe a été de purifier le monde et de permettre à Dieu fait 

Homme de perpétuer sa présence sur terre de deux manières : l’une, par l’Eucharistie, et l’autre, par le 

sacerdoce. Mes prêtres sont des ciboires ambulants. Ils me contiennent, ils sont ma Chair et mon Sang. 

Quand, lors de la dernière Cène, j’ai prononcé ces paroles : « Ceci est mon Corps, ceci est mon Sang », 

je pensais à mon Corps qui allait être présent dans tous mes prêtres, qui sont d’autres moi-même, car ils 

vivent, comme moi, offerts et immolés pour le salut du monde. C’est pourquoi le prêtre qui aspire à la 

perfection doit élargir l’espace de son âme, de ses regards, de son cœur, de ses énergies, de sa pureté, 

de ses qualités, et même de sa vitalité spirituelle pour pouvoir être configuré avec moi, avec ma charité, 

ma patience, mon humilité, mon esprit de sacrifice, ma docilité, mon abnégation, mon obéissance et 

mon amour. Bref, il faut que le prêtre devienne un reflet de l’Eucharistie dans son âme même… Ah ! Si 

mes prêtres réalisaient cela et en étaient convaincus, comme ils avanceraient sur le chemin de leur 

transformation en moi ! 

+ 

Ce qui me contriste le plus, c’est le peu d’amour et le peu de respect que mes prêtres ont pour 

l’Eucharistie. Ils vivent loin des tabernacles, sans me rendre visite, sans me consoler, sans avoir pour 

moi une grande et véritable amitié. Ils préfèrent les créatures et les affaires à un seul petit moment passé 

avec moi. 

+ 

Le manque d’amour engendre la tiédeur, et ce manque d’amour vient du manque de prière et de 

vie intérieure, et aussi des souillures de l’âme qui se sont peu à peu accumulées. 

 

LE PRETRE EST CONSACRE POUR DONNER LE PARDON ET POUR GUIDER LES 

AMES 

 

Qu’avant d’administrer mes sacrements, mes prêtres songent qu’ils vont distribuer les richesses du 

ciel. Qu’ils agissent en toute rectitude sans se réfugier derrière des scrupules qui font le plus grand mal 



aux âmes et empêchent la Grâce de passer. Si j’insiste tant sur la pureté de cœur, c’est que tout ce qui 

n’est pas pur est satanique. En effet, le malin est l’ennemi de la lumière et tout en lui est duplicité, 

obscurité et ténèbres. Il agit toujours dans l’ombre pour tromper, perturber, dissimuler. Au contraire, 

mon Eglise est lumière et simplicité. Les âmes qui sont à moi sont claires et reflètent le ciel. Ma doctrine 

est simple, elle émane de l’unité pure et simple de la Trinité et elle a pour mission de ramener toutes les 

âmes sous une seule houlette. 

+ 

Le confessionnal est, après l’autel, le lieu où la Trinité reçoit la plus grande gloire, parce que c’est 

son image même qui est restaurée dans les âmes dont les souillures sont lavées avec mon Précieux Sang.  

La confession est un sacrement cher à mon Cœur, car il opère grâce aux mérites infinis de ma 

Passion, pour la plus grande joie de mon Père. La confession contient le germe et la promesse de la 

sainteté. Elle est le lieu de l’action fécondante du Père et de l’Esprit Saint. La confession ne fait pas que 

laver les âmes, elle leur redonne aussi la vie. Que le prêtre soit digne ou non de cette puissance 

fécondante, il la reçoit.  
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